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DOSSIER DE PRESSE

Les « Femmes Maestros » fêtent

leurs 20 ans de lutte pour l’égalité

Chefs – Cheffes d’orchestre !

C’est au cours d’un concert partagé par plusieurs femmes cheffes d’orchestre, à l’ULB  
en 2000, que l’idée a pris forme, puis ampleur. Créer une véritable plateforme de 
valorisation des femmes dans le métier de direction d’orchestres, qu’on se représente 
trop souvent comme hautement, voire exclusivement masculin.

La direction de concerts et l’art de la composition musicale représentent un univers de plus où 
le plafond de verre pèse sur les têtes des talents et compétences au féminin, alors même que le 
secteur culturel, et particulièrement musical, passe pour plus ouvert et respectueux des genres.

Sans doute l’aura des Divas ou des solistes merveilleuses masque-t-elle les discriminations 
très fréquentes dont sont encore victimes les directrices d’orchestre et compositrices, à savoir 
professionnel et talents pourtant égaux avec leurs collègues masculins. 

Une discrimination qui ne date pas d’hier -les créatrices Fanny Mendelssohn ou Alma Mahler 
dont les œuvres ont été niées par leurs propres familles sont là pour le rappeler -  et qui limite 
souvent le champ des possibles pour les « Maestras » aux orchestres de chambre, ou aux 
quatuors, voire à la prestation en soliste.

En vingt ans, et même si la résistance est toujours importante de la part de nombre de 
directions de salles de concerts ou d’opéras, les mentalités ont tout de même heureusement 
progressé dans l’esprit de plusieurs chefs d’orchestre et de musiciens, avec le support actif de 
la presse et du public.

Il devient moins rare aujourd’hui de voir une femme maestro tenir la baguette avec des 
orchestres de référence et des grandes œuvres symphoniques, même si c’est encore le plus 
souvent comme assistante-chef d’orchestre ou chef invitée.





Notre programme « Femmes Maestros, 20 ans »

du  8 mars 2020.

Pour marquer significativement l’anniversaire de leurs 20 ans, Femmes Maestros aisbl vous 
convie à une journée prestigieuse, en compagnie de plusieurs représentantes internationales  
de la direction de grands orchestres.

Elle se déroulera symboliquement le 8 mars 2020, à 11h dans le cadre de la Journée 
Internationale des Droits des Femmes,  en l’auditoire Henri Lafontaine – Batiment K,  à 
l’ULB/Campus du Solbosch. 

La manifestation organisée par Zofia Wislocka,  Cheffe d’orchestre et Présidente de Femmes 
Maestros, débutera par un grand concert dirigé « à quatre baguettes »,  celles des Cheffes 
d’orchestre Kanako Abe (Japon), Pascale Jeandroz (France), Nathalie Muspratt (Belgique) et  
Anna Duczmal-Mròz ((Pologne).

Elles conduiront successivement une œuvre choisie pour sa difficulté technique autant que 
pour sa puissance,  la symphonie N°1 « Titan », de Gustav Mahler, et interprétée par 
l’Orchestre de Chambre I Musici Brucellensis.

Le  concert sera suivi d’un cocktail de célébration, puis d’une présentation par la pianiste 
virtuose Clémence Guerrand, Présidente de MAWOMA, un grand concours international 
spécifiquement consacré aux Femmes Chefs d’orchestre, et d’une intervention de Madame 
Colette Fuchs-Lejeune, Présidente de l’association Femmes Leaders Mondiales.

En suite et clôture de la journée, Mme Fauve Bougard, doctorante chercheuse affiliée au 
Laboratoire de Musicologie de l’ ULB présentera un exposé consacré à la musicienne belge 
Juliette Folville (1870 – 1946),  violoniste, pianiste, compositrice et Chef d’orchestre,  et le 
trio féminin I Musici Bucellensis offrira en aubade une œuvre pour cordes de la grande 
compositrice britannique Ethel Smyth.



I Musici Brucellensis

Fondé par la Cheffe Zofia Wislocka, en 1991 l’orchestre à cordes I Musici Brucellensis est 
constitué d’une base de 14 musiciens confirmés, et d’autant de personnalités musicales. Il 
peut en fonction des concerts s’adapter de la forme trio à l’orchestre-mozart.

Son répertoire s’étend de la musique baroque aux œuvres contemporaines, avec une 
prédilection pour l’époque romantique. Mais il veut aussi promouvoir la musique actuelle.

Ce choix l’amène à aborder parfois des œuvres originales qui se démarquent d’un classique 
trop strict. L’orchestre s’est produit dans de nombreux festivals et concerts en Belgique mais 
aussi à l’international. Ses membres sont par ailleurs associés à différents orchestres de renom 
en Belgique : La Monnaie, Bozar,  le Concours International Reine Elisabeth de Belgique, 
l’orchestre Philharmonique Royal de Liège, het Symfonieorckest Vlaanderen, …

Le trio I Musici Brucellensis est composé des artistes Joanna Staruch-Smolec (violon), Marie 
Ghitta (Alto), Anna Comellas (violoncelle). Toutes trois sont diplômées du Conservatoire 
Royal de Bruxelles.



2001 – 2020, l’action de Femmes Maestros
Après une première rencontre internationale en 2000 de quatorze directrices d’orchestre, 
grâce au soutien du Rectorat et de la Commission culturelle de l’Université Libre de 
Bruxelles, un colloque de trois jours a été organisé en 2001 sur le rôle des femmes dans la 
direction d’orchestre dans la société occidentale.

Lors de la conférence de presse qui a suivi, le 8 mars 2001, dans les salons du Bureau de 
Liaison Bruxelles-Europe, fut annoncée la création à Bruxelles en Belgique, de l’organisation 
mondiale Femmes Maestros, une asbl de droit belge dont l’ambition toutefois est 
internationale.

Plusieurs femmes chefs d’orchestre parrainaient l’événement: Elke Mascha Blankenburg 
(Allemagne), Janet Canetty-Clarke (Grande-Bretagne), Nicoletta Conti (Italie), Alicia Farace 
(Argentine), Sabine Haenebalcke (Belgique), Annick Minck (France), Silvia Sanz Torre 
(Espagne), Zofia Wislocka (Belgique-Pologne).

Pour annoncer la création de Femmes Maestros, les organisatrices avaient choisi la date 
symbolique du 8 mars, Journée Internationale des Droits de la Femme. 

Confrontées à des préjugés tenaces, les participantes y avaient comparé leur expérience et 
réclamé plus d’égalité des chances dans l’accès à une profession où elles sont encore très 
minoritaires afin de pouvoir enfin donner la mesure de leurs compétences professionnelles.

Elles insistaient en outre sur le fait que leur démarche n’était en aucune manière dirigée contre 
les chefs. Certains d’entre eux, notamment Sir Simon Rattle, l’ont bien compris, et ont 
apporté leur soutien à cette initiative.

La création de Femmes Maestros visait à faire mieux connaître et accepter les cheffes 
d’orchestre.

Cette nouvelle Association internationale sans but lucratif (AISBL) a pour objet principal 
d’assurer la promotion de ses membres notamment par un réseau d’information international, 
par des prises de contact avec les instances culturelles et politiques d’un grand nombre de 
pays.

Elle veut aussi par l’organisation d’événements musicaux internationaux mettre en valeur les 
femmes dans la musique classique et en particulier les femmes maestros.


